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F  O  V  C  A  DE 

A  V  X     E  S  T  A  T  S, 

Tixr  Gahriel^le  èien-P'enu ,  GentiU 
homme  Anzoumoijim 


l.   DC.XV. 


FOrCAOE  JFXESTJTS, 

par  Gabriel  le  hiert  l^enti^  Gentil- 
homme Anq-oumoifin, 

Vs  Cas  Mathaulc,  debout,  debout:  Et  vous, 
bon  hpinaie,qui  premier  auez  mis  la  faux  au 
pré,  dormez  vous  ou  quoy  ?  Marmé  ,il  ne  faut  plus 
/'aaïufer  à  clc\-UQ,Tempm  efi  de  fomm  fuYgere ,  ce  àxÔ: 
rApoitre,&(inousauoQs  qu'^^ique  choie  à  dénon- 
cer pour  le  bien  de  k  paix  &  reformation  des  vieux 
chemins,  c'eil  à  ce  coup  (ans  dilayer  qu'il  le  faut 
aller  dire  de  viuevoix:  lacoiuocation  des  Ellats  eft 
délia fai:5l:e,&  chacun  fe  di  pôle  d'y  porter  le  nez 
pour  en  dire  fa  râtelée,  cencianc  toufiours  à  fa  gloir* 
particuliere,&  à  defcbarger-ia  '.nalencotre  fur  l'afne 
der^>n  voifin,  quide  fo'i  collé  n^n  fait  pas  aïoins 
àceluy  quivient  après,  &  aiolî  confecutiuemenc 
iufquesau  bouc, de  main  en  main:  pille  pai oie.  Tri- 
potin  Tous  bo'jne  &:  authentique  charge/ doit  faire 
facomojrutioen  FaUeurdes  &t:cleria(bç|uesIodeIs, 
à  condition  de  fe  faire  ratifier  à  la  noble{îe,qui  eft 
vn  peu  fîjbiecte  à  caution,  a  délia  dreiré  Ion  équipa- 
ge preft  à  chaulîer  latricoaire  de  cuir  :  Et  Brulcam- 
billeJe  bon  rompu  ,  le  met  en  deuoir  pour  le  tiers 
Eftat  de  pencirthenifer  à-tort  &  à  trauers,  &  tenir  le 
fuperius  entre cestroisparties,mieux  qu'il  n'aiamais. 
faitauec  les  frères  co  T)ciiens,dpnt  lerenom  l'elVeT- 
pandu  Darrvniuers  comn^é  la  clarcéd'vne  chandelle^ 
ïïîorce. 

Donc  comme  il  n'ed  point  de  vertu  plus  fauou- 

Tee  que  celle  qui  f'^quiett  par  vn  grand  Jabeur  ,  & 

^jue  la  feateace  de  contumace  eft  beaucoup  plii^s 

A 


4 
fubieâ:c  à  rcuocation  que  celle  qiéi  eft  donnée  iqf- 
pieccsveuës,ou  bien  entre  parties  oiiyes. Permettes 
(  Meilleurs  les  députez)  ores  que  les  duels  Toient 
défendus,  que  nous  foyons  trois  pour  trois  en  cet. 
affaire,  &  ne  foit  rien  mis  fur  le  tapis  par  précipita- 
tion, fi  vous  auez  enuie  de  Faire  fanfare  ,  &c  que  tout  : 
aille  bien, fans  nous  donner  fubjet  de  prefenter  re- 
quefte  ciuiîe, tendante  à  la  refanfa, qui  feroit  n'auoir 
iamais  de  bout  non  plus  qu'au  procès  de  Parnus. 
Le  bon  homuie  ïaques  comme  premier  en  aagç  Sc^ 
en  hypotheque.d'honneur,  enfilans  les  oreilles  com 
me  vn  afne  qui  boit  dans  vn  feau^prendra  la  patien- 
ce en  barbe  vénérable  Se  à  tefte  repofee ,  d'efcouter 
les  raifons  qui  concernerons  Teftat  de  TEglife  5c  de 
fes  fuppofts ,  faifant  du  Gymno-fophifte  en  vne^ 
chaire,  ôc  reprefcntant  les  armoiries  de  Bourges  au 
naturel.    Mathault  le  bon  matois  auecfaiaqnette 
de  griSjhiftoriee  en  vieille  fou quenie, fera  ioterpofe 
pour  coqttequarrer  les  libertez  &  prééminences 
toutes  nouuelles'de  nos   petits  Gentils-hommes 
Champeftres,  quiprenansle  frein  aux  dents  vou- 
droient  tous  tant  qu'ils  font  eftre  Roys  de  leurs  pa- 
roilFes  fans  recognoiftre  aucune  fouueraineté,  & 
faire  des  Edits  à  la  trote  qui  mode  pour  y  afTubiet- 
tir  les  pauures  laboureurs.  M oy  Gabriel,  mieux  vç- 
nu  que  tout  autre  faifant  le  tiers  prsd  du  Tre-pied, 
^  le  dernier  de  ce Tri/^w-w^/,  leray  affûté  comme' 
yn  galand,  attendant  6c  entendant  auec  patience,ce- 
qui  fera  dit  du  refte  de  nos  gens  :'  mais  fur  tous  de 
^effieurs  de  la  luftice  qui  ne  maqueront  pas  à  mon 
^duis,  de  faire  leur  fauce  bonne  :  puis  que  les  meil*: 
leures  efpiees  leur  tombent  fi  fo'uuent  à  la  main,& 
que  les  belles  parolles  leur  naiffent  toufioursàla 
{?ouche, comme ies^r.enQÎiilles aux  rnarefts.  Sii^ 
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Jis  à  gorge  chaude  que  fe  font  des  larrons >(comme 

tei\  ma  cou(^urnc  de'  n'efpargner  la  vérité)  Haï 

niferable  ie  fuis  perdu  ,  mevoiiatour  incontinent 

ulminé  dedecrecs<Sc  defentences  exécutoires, no- 

lobllanc  oppoficions  où  appellations  quelconques 

leneferontquefcrgents&rathelicesà  ma  queiie. 

it  pourquoy  faire  fi  non  pour  me  traifne_r  à  refcor- 

he-cul?niaisoùàvoLlre  âduis?dans  le  vénérable 

achptquimeferuira  de  pourpoint,  au-ec  les  fers 

uxiambes  pour  aprendre  à  dan  fer  les  fonnectes.- 

u-ef,paunreGabriei  qa'ayie  peur, tu  ne  feras  pas  le 

rop  bien  venu,  finon  que  cède  liberté  tienne  lieu 

ui  a  efté  demandé  auant  la  main  par  Mefîieurs  de 

i  prétendue  :  car  en  ce  cas  il  te  fei'a  permis  en  bon 

oiitique  de  defchargertacQnfcienGe  ,  Se  degoifer 

ton  tour  corhme  vn  beau  petit  Roffignol ,  puis 

ueles  fciences  font  efpandues,  &  qu'il  n'y  a  Ci  bi- 

e  archer  qui  quelquesfois  ne  vife  droit  au  blanc. 

Mais  que disjc  ?  Apres  auoir  proubajc  &rebajé, 

3y  meins,  poy  mays ,  autant  d'vn  cofté  que  d'au- 

è,  il  vaut  mieux  par  anticipation  Se  fans  attendiC 

enceinte  d'vne  efpouuêtable  tourbe  de  peuple  qii 

eferoitperdrerefmecommeau compère Alanu  ^ 

oy  dy-je,quiayeftc  nourry  aucul  d'vne  Abbaye, 

efleué  comme  vn  moyne  lay  entre  les  frères  Be- 

îdictins,  queieprenela  tâfche  du  bon  homme,& 

mmenceà  ratiociner  vn  petit  fur  le  fait  donc  eft 

leftion  ,faifanr  comme  ces  chiens  de  vilage  qui 

ayencdc  loingt  aux  palfantSjde  peur  qu'il  leur 

mbefur  le  mufeau  quelque  miche  S.  Éllienne, 

pourquoy  m'en  voudroisie taire, s'il  a  eflé  loi- 

>leàvn  Afne  d'arguer  fon  maiftre  ,  &■  parler  eii 

ix  humaine  iufqu'àlaface  d'vn  Ange?  Pourquoy 

ois  jemuetenyneoccafionfi  prèignantç  ,  puis 


6'  ' 

que  le  chsual  d'Achille aa  [nilieud'vtie armée  f'eft 
hiQi  xc.\aès  aucrefiis  l'aaiiiii.  Se  fait  vac  longiiè 
Kari'i  JUS  ço.n.ne  (i  c'eiul  elle  quelque graad  Capi- 
taine ? 

Mo!i  R.07,  c'efl  à  vous  a  quiie  veuxpreiniereme 
ergotcer,  fçachanc  que  parlajic  à  vau"; ,  cetlpatler. 
tout  le  mon^^e,  &  vous  dire  quen'eftançny  i'vn  n; 
i'aucre,  ny-cHeual-afne,  ny  afne  cheual,  mais  bien  1 
fauori  dQs  plus  gaillardes  MufeSjiene  doibs  poin 
eftie  intecdit:  au  deuoir  d'Oraceur  ,  yeu  qu'en  vra 
patriote  le  me   tiens    toujours    de   volke    co(l: 
auecle  Cimeterre  a  àzmy  tiré  iur  la  cuilFcpreft 
donner  vn  horion,. -«/m-î  vhe eilafilade/ur  ies'oreilk 
de  quel  que  Malchus  audacieux  que  i'entens  gronde 
■  à  part  foy  ,  &  remafcbe  des  paroles  entre  les  dent;! , 
dont  lesmoindres  à  les  bien  noter  font  touli  oui  fc 
autar.  de  bjarphemes:  mais  puis  que  le  cas  le  requiej 
i'impofcray  (ilence  à  !a  [ureur,  pour  donner  carriei 
à  ma  p|urne,afin  de  vousiatre  entendre  întfy  f^nuat 
famtes.  comme  qui  le  publieroit  a  Ton  de  trornpe,  (p 
qu'entre  moy  ,  MathaviU  <î^  le  Bon- homme ,  nol|  m, 
3-Uoos  prernediçé  de  bonde.iiement  enthoulialez.    qJ 
,.Prem!eremen,t  ie  fiiis  d'aduis  que  rouuert,u.re  i\  in; 
Ertats.iOît^aiî^e  par  celle  belle  rerolucion  ,  que  vAi 
£lre  maruage,d,'iEJpagne  feraconlommé  to^utduiclj 
cl«  Taune,  iSc  irons  quérir  voftrefuture  dans-le  m^  \^ 
d'Aurllproehain  ,  aiin  que   vous  puidiez  le  bi 
rendem.in  S,  Eutrope  planter  le  May  joyeux, 
iueilde  fa  porte  amoureufe.à  la  chaîge  que  v6| 
vous  contenterez  de  Tes  ern braillements  lans  al' 
en  garoiiagç  gLjuguetcr  les  femmes  des  aucres,- 
parcant  qu'il  :ypus  arriuaft  d'enfreindre  cède  4:ç«[jç/ 
de  continence,  (5c  qu'il  .en, fort ift  Ses  éclats  de  cl^lîDjij 
pillerie  (comaie  il  a  «rilfeu  ii  caché  qui  ne  po-u 


îiees 
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quelque  fumec  )  on  les  expédiera  fur  îc  châmp^fui- 

uanc  Topinion  de  Saturne,  non  pas  pour  vous  les 
faire  manger ,  à  vous  qui  les  aurez  tngendrcz,  mais 
bien  à  quelque  gios  Suyile  affame'  que  nous  tien- 
drons à  gages  pour  cec  effet.  Et  ne  penfent  pas  jjios 
belles    courtilanes  nous  donner  du  chat  par  les 
griffues  5  &  en  lieu  du  fi  uit  de  leur  ventre  nous  fup- 
pcfervuc  pierre  commeàcevieux  Antropophage 
qui  les  aualoit  ians  malcher  ,  Voire  quand  vous 
vous  mettriez    en  cebuoir  de  les  faire  légitimer, 
nous  vous  donnerons  plus  de  fatigue  pour  cela  que' 
n'ont  iamais  eu  les  lekiites  â  la  canonilation  faint 
Ignace.  Vollrepere  le  bon  'ire,  qui  fut  vn  grand 
abbateurde  bois  n'en  a  que  trop  fait  de  ce  corté, 
Etfiiei'ofe  dire  il  (emble  tiue  vous  en  ayez  vn  peu 
les  aides  plus  courtes.  Auffi  qu'auons  nou^  affaire 
d'altérer  nos  deiirs  de  ce  cofté  quand  nous  enauons 
5ÎUS  qu'il  ne  nous  en  fault  de  beaucoup;  Vn  boa 
Efcogriphe  parlant  des  femmes  l'autre  iour  diioit 
en  ferlant  (B^dendo  cjuid  y  état  dicere  ^verutn)  cju'il  y 
iuoit  autât  d'vne  femme  que  d'vn  Guré  en  vnc  par- 
roilfe  ,  Se  s'il  eft  vray  ce  que  difentnos  bonnes  Ma- 
:rones  que  celles  ieronc  grandement  amoureufes 
gui  vont  fouuent  à  la  tecme ,  quand  elles  font  peti- 
esj  la  voftreàmon  aduisquiert  grairete(Sc  potelée 
i'ous  obligera  fouuant  au  combat ,  car  il  me  (ouuiéc 
'auoirvcue  en  maillot  au  voyage  que  iefisau  dc\^ 
.-ompoftelle  ,  enuiron  les  calendes  de  Mars  en  la 
piiizjefme  Olympiade  ,  fa  nourrice  ^a  poitrine  ou-i 
lerte,  dont  la  neg;e  iurpadoic  celle  6p%-  Monts  Py* 
enees  ,1a  mignotfoit  entre  les  bras^^vnebicn  gail- 
ardetacon,  &elle  faiiantla  folaflre  fougeoit  là  de- 
Ians  du  nez  <î>:dela  bouche  comme  vne  petitepoul- 
re  efpagncilej  la  ma-matcit^la  ba-  bacoit  de  ies  nie- 


jhdttcSjfucçoît  &  fdcçoit  resjiiâmmelles,puis  redou; 
bloic  encore  à  teter,ainri  que  ces  colombes  qui  tout; 
nent  cinq  ou  (ix  fois  le  bec  en  l'eau ,  &  tire,  tire,  tire, 
iufques  à  ce  qu'entre  tant  de  plaifirsie  fommell  luy 
ferma  l&s  paupières  ;  mais  de  il  bonne  gracej  que  par 
la  mort  de  ma  vie  i'en  fus  tout  efperdu  d'admiration. 
&  fis  Aés  là  mon  iugement  qu'elle  fer  oit  d'aiîez  bon 
iiepalle  pour  mériter  d'eftre  embralFee  &:  braflec 
d'vn  Roy  de  France^tel  que  vous  eftes,  qui  porte  at 
centredefesgregues,  le  flambeau  du  petit  Amour 
F  fat,  fiât,  dijem  amen  :  en  F  honneur  d'vnfiùel  Hjmen, 
^ecundo^qViQ  pour  chalTerleloupduboiSj  ofterlî| 
pierrcdediuoi'ce^rnarcher  tous  d'vn  accord  foub; 
l'eftendartdu  bonlefus  quielivoftre  Koycommj 
lenoftre.  Etn'auoirqu'vnereligion  entrenousFra 
çois  quifommes  les  mignons  de  la  terre;  ilfoitfai 
vne  belle  grande  petite  difpute  de  Théologie  de  fi: 
à  fix  en  contraire  party,foubs  la faueur  de  laquel[| 
les  erreurs  feront  mis  au  iour  5  puis  anéanties  fur  1 
champ  tant  que  cy  après  on  n'en  foit  plus  embegu 
né,  &  que  chacun  fe  contienne  au  debuoir  qui  le« 
feraprefcript  fans  aller  bargrner  de^adelà&  cerche 
]ç,s  alibi  forains  pour  toujours  allonger  la  corde 
Si  l'huguenot  eft  bie  fondé  (ce  que  iene  peus  croire 
&  bien  de  par  Dieu,  nous  irons  au  prefche  efcoùtej 
Je  Siniftre,  &entonnerioyeufement  &  de  hait  1< 
Pfeaumes  du  bon  Dauid  font  les  accords  de  la  vez 
de  Beze  8<  de  M  arot  (on  coafnier  :  Mais  fi  la  Mclï 
eii  du  temps  des  Apoftres  &  qu'on  en  trouue  la  £ 
sureau  vieil  Teftament,  Mefîîeurs  les  furueillan 
paivnecotcemau-taillce  viendront  fonnerles  i 
chilles  quand  nous  irons  en  procefîion  ,  les  autr 
icrontcondemncz  tour  i  tour  d'y  porter  la  croix 
Jabannierco  Toute  reilitùtion  de  huit-s^adiôs  d'i 

iure 


lires  Se  Q^c^s ,  dommages  interefts ,.  êz  de/peh^ 
ompenfez  encre  les  parties. 

!  Ha  MifTe  Lifardie-vous  entends,  Vous  vôusfâf- 
liez  que  ie  demeure  coure  fur  cet  article  j  Se  paye- 
iez  volontiers  ia  douzaine  d'EfcreuifTes  àja  capi- 
otade/ii  ie  difois  hardiment  deuant  tous  ce  que 
ous  ruminaftes  l'autre  iour  entre  la  pinte  &  le  ver- 
e.  Que  c'ed  vhe  grande  abfurdicé  5  voire  vue  mar- 
ued'impuifTance ou  d'impiété  en  vn  Roy  de  to!c- 
erdeux  religions  en  Teftendue  de  fôn  Royaume. 
5uela  liberté  de  confcience  accordée  par  TEdiét 
«  Pacification,  foubs  prétexte  de  deux  maux  éuiter 
ô  pire  n'a  produit  autre  chdfe  qu'vne  grande  obfti- 
lationen  l'ame  dés  pauurespretenduz  qui  comme 
es  hiboux  ftiyent  maintenant  la  clarté  duiour  ,  en 
ieu  que  la  plus  part  d'entr'cilx  &  des  mieux  fenfez 
iftoient  furie  point  de  Te  réconcilier  à  l'Egîife  Se 
ùiure  la  Religion  de  ieurs^  Anceftres  s^ils  eulFent' 
;uvn  commandement  pour  excufe&  que  là  deli- 
îeration  Royale  s'en  fuft  enfuiuie  ,  tant  èft  grande 
onauthoritéquede  s'eftendre  non  feulement  fur 
os  corps  :  mais  aulîî  fur  nos  cœurs  Se  fur  nos  con- 
biences  j  Que  pour  vn  petit  morceau  de  guerre  il 
lie  faloit  point  différer  veu  qu'en  (î  beau  Tubiet  ou  il 
va  de  l'honneur  de  Dieu  Se  du  falut  des  ameSj  il  n'y 
Ifî  beau  lang  refpapdu  qui  ne  foit  touliours  de  bon- 
e  emplette.  Dittes  vous  donc  !  Ha  frère  mon  amy 
ouseftesvn  peu  trop  efchauffé.  Tels  "trompettes 
e  guerre  cori!me  vous  ne  font  iamais  de^  bofnne 
aix,  pillez  patience  ie  vous  fupplie  en  atteifdanC 
ùe  Dieu  qui  touché  iç^s  cœurs  y  apporte  la  dernie- 
e  main ,  Se  fçachez  qu'il  ne  faut  donner  aux  Princes 
jue  âiQs  paroles  toutes  dorées  confites  au  miel  d'e- 
ûquence&:au  fucredela  bonne  grâce,  à  la  rnode 
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du  flateur  Cyncthe  qui  n'ayant  plus  rien  à  dire  poui 
louer  les  adions  de  Demetrius,  ôc  le  voyant  faifv 
d'vnetoux  importune luyafîeuraqu  il  ionnoitfor 
harmonieufement  du  go  fier.  Aufîi  c'eft  vne  maxi 
me  de  cour,  rcceue  pour  oracle  que  celuy  eft  vi 
vray  ba^îaulc,  &  nefçait  pas  viure  qui  ne  fçait  vr 
peu  didimuler  ,  «Se  fi  vous  eftiez  fur  les  lieux  vous  m 
manqueriez  pas  à  trouuer  quelqu'vn  de  Tancienni 
Académie  qui  vous  diioit  comme  à  cet  autre  babil- 
lard. Celuy  qui  t'a  appris  à  parler^t'â  til  point  appri: 
â  ce  taire,  Nonnoncen'eftpasànousà  corriger  li 
Magnificat  des  Roys  5  mais  bien  à  porter  le  baft  d< 
rhumilité  fans  ic  foucier  de  ce  qu'ils  voudrot  met' 
tre  deirus,&  quelque  chofe  qu'ils  facent  on  les  doi' 
toufiour^^honorer  &  applaudir  comme  le  maçoi 
d'Alexandre  qui  iuy  promit  de  tailler  le  mont 
AchoSjà  rafemblance&raccouftrer  enhabit  Roya 
commeil  elVoito- 

Mais  comme  les  chiens  de  Monfieur  de  la  Mè- 
che reprenons  vnpeunos  brifees  ôc  fâchons  pour 
quoy  les  moteurs  de  eetlé  airembiee  font  mainte 
nant  fi  retits  à  fe  rendre  à  Faffignation  donnée  ,  faii 
il  pas  en  bonne  forme  de  iuttice  qqe  celuy  quia aç 
tionné  (on  compagnon  Te  tieniieprèft  defourr^ir  é 
fes  conciufi^ons  au  lieu  Se  heure  cottez  par  i'exploi 
du  fergent  ?  A  cela  il  n'y  a  que  tei^rr  ,  autrement  i 
Cil  condamné  aux  defpens&  enPamaîKie,  Et  fi -l^ 
compère  lodeîec  m'auoit  inuicé  à  foupper ,  ie  voii- 
drois  cju'ii  fe  troiiuaft  le  premier  au  •abaret,  aVïecji 
verre  au  poing.  &  le  ris  au  vifage  ,  autrement  i 
prend  rois  ùueci  Je  me  piamdîe  de  Iuy  à  bon  efcien 
Se  fi  nefcroi  plus  eftat  de  les  conuiues.  Vous  au 
très  M.eiïleu!s,  à  ciui  ie  parle  .  confiderez  ife  vou 
pae  à  qui  vousâuczaiiaiie.  Vous  n'aucz  point  vi 


relepkancspour  Roy  qui  ait  changé  le  foiîet  de 
foncharrioc  au  fceptrede  Lydie,  Et  la  France  qui 
efpire  (oubsiuyne  luv  eft  point  efcheuë  au  fort 
les  olfelets,  Vous  vous  trouuerez  aux  Eftatsfi  bon 
rous  femble:  mais ie  vous  aduife  bien  que  pour  vn 
Vloy ne  ou  deux  qui  s'en  déporteront ,  on  ne  lailFera 
)as  de  faire  vn  Abbé.  Cell  vous  qui  les  auez  pro^ 
neuZjc'eft  vous  qui  y  deuez  venir  des  premiers, 
.utrement  on  vous  tiendra  fulpeârs  comme  pertur- 
)ateurs  du  repos  public ,  ennemis  iurez  de  la  Cou- 
onne,&lefez  déboutez  iw^^f/^î/^w,  de  vos  honneurs 
tprerogaciues accoutumez.  Au  contraire  fi  Ton 
DUS  y  voit  à  procurer  ie  bien  de  la  paix,  &  teiuet- 
re  ies  affaires  en  meilleur  ordre  qu'auparauant ,  ha 
)ièuî  que  i'en  feray  ioyeux  /  combien  de  benedi- 
bons  vous  en  aurez  de  tout  le  peuplé?  Ce  ne  feront 
u  acclamations  de  ioye  6c  d'aliegrelFe  ,   chacun 
ha  Itéra  vos  loiianges&  vos  vertus  plus  flngulie- 
eres  comme  de  ceux  qui  n'auroient  iamais  iairau- 
e  cho(e,  que  prier  Dieu  ,  ôc  enfiler  des  perles, 
/honneur,  comment rhonneur^c'eO:  Tvnique  fa- 
tire  des  Princes ,  C'eft  luy  dont  la  viue  vertu  vous 
ef^enfiera  le  cœur  de  ce  mauuais  venin.que  Tambi- 
ition  y  auoii^mis.  Tout  lera  réduit  au  premier' 
oiî)6l.  On  ne  pariera  plus  de  vos  lettres  ny  de  ces 
ouuements  tumultueux  non  plus  que  de  ce  qui 
it  fait  en  Athènes  du  temps  du  Prince  Euclide. 
Meilleurs  qui  e ftes  grands  ôc  fages  ,  il  nt  faut  pas 
'efmerueiller  fi  entre  vos  drogues  plus  exqui-ies,  on 
rouue  quelquesfois  du  broiiillamini ,  ie  dy  fi  en 
os  plus  belles  humeorSj  Ton  vient  à  remarquer  de 
I  iaioufie:  hdis  entre  les  Dieux  elle  fut  fi  vehemen- 
!)  qu'en  fin  ils  furent  contraincbs  d'y  procedder  par 
i  me/mc  vbyc  que  cède  cy  &  firent  la  conuocation. 

Pu- 


Il 
deIeursEftats,enuiron  le  Solftice  d'hyuer  que  ie 
çroairemenc  dts  Grenouilles  fut  accoifé. 
JEtqne  des  oy féaux  le  canuctihe  pouuoit  troubler  leur  parquet. 
Ce  tut  là  que  que  les  mieux  peignez  furent  pafî'ez  à 
reftamine,&  qu'on  leur  lâua  les  chauiïes  en  double 
lefciue  ,  Ce  fut  la  que  les  Dieux  eftrangers  &  ceux 
quis'eftoientinfinuezen  la  troupe  celefte  par  \t% 
voycs  du  Renard:  &  autres  illicites  furent  chafou- 
rezdepied  en  cap,  par  le  libre  récit  de  leurs  mœurs 
ôc  de  leurs  extradions.  On  n'yparloit  point  en  ter- 
jnes  couuerts  &  obfcurs,  on  n'y  chuchetoit  point  à 
l'oreille  pour  laiiîer  du  foupçon,  ny  à  ceftuy  cy,ny 
â  ceduy  la.  Mais  hardiement  &  de  viue  voix  on  ac- 
çuioit  ceux  qui  eftoient  dignes  de  reprehention.  Si 
qjLielqu'vn  s'eftoit  trop  hautauancé  en  honneur^on 
luy  faifoic  delTendre  quelques  degrez  à  l'amiable  de 
peur  qu'en  reperdant  vniourcoHûjrne  Phaëton  ,  il 
vind  à  perdre  toute  vne  contrée  auec  luy.  Les  fau- 
nes baiiards  du  Dieu  Pan  furent  exilez  de  l'Olym  - 
pefansefppird'edre  rappeliez.   Hercule  y  perdit 
ï&s  efcrimes ,  &  fans  les  beaux  exploits  de  Bachu§ 
aux  terres  neuues  a  peine  feuft  il  demeuré  au  nom- 
bre. Bref  il  y  en  eut  beeucoup  de  Chapitrés  qui  euf- 
fentbicndegoiféâleur  tour  contre  d'autres  de  bas 
alloy  3  &  qui  eftoient  plus  légers  de  fix  grains,  fi  lu 
pirer  ne  leur  euft  fermé  la  bouche  &  excufé  d'au 
chorité  ceux  qu'il  auoit  iuthronifez  pour  fon  plaiiîi 
Ç'eft  pour  vous  dire  Cmesamis)  qu'a  l'exemple  de 
ces  Bon-decsj  on  pourra  bien  tolérer  ça  bas  quel 
quefaueuràvne  pauuîe  brebis  rongneufe,  comme 
difoit  le  bon  homme.  Et  à  quelque  Afne  malotrt 
donner  pour  vn  temps  la  fcelle  d'armes.  lamaiî 
d'vne  Mouche  vn  Eléphant ,  ny  d' vne  petite  peca- 
ditle,  ne  faifons  vne  sroire  Se  monftrucufefaut^- 
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amaisiamais:  au  cœur  des  grands  ny  doit naiftre 
nleul  brinderenme.  Car  comme  les  Dipfadesel- 
€  à  cefte  propriété  de  tenir  en  perpétuelle  akeracio 
:eux  qu'eileamorduz  iuiquesà  CaîU  qu'ils  tnÇoyct 
ûlïoquez&edeincs^He  voyez  encore  ie  vous  fu- 
lie,  noftre  petit  Caducée  François  dont  ie  vous 
muoyay  le  manufcript.  &  ie  m'aiîeure  que  vous  re* 
rancherez  vngrain  de  voilre  cholere. 

Muntddprfipoljtumtornemus  dki'/e  njcrmu. 
C'ci  ramenons  vn  peu  la  Gabarre  à  l'obier,  auffi 
^'oy-ie  bien  que  le  cempsnousprelIe,&que  Tri- 
otin  le  dilert  ell  desja  enfourné  bien  auanc  au  dé- 
laie de  fa  harangue. Sachons  àcefl  heure  où  iamais: 
ion  quel  eft  l'horloge  de  fios  Eftats,  s'il  c(\  desbau- 
hé  j  Quelles  pièces  il  en  faut  retrancher ,, quelles 
utrcs  y  font  beioin ,  &c  qu'elles  roiies  font  en  def- 
srdre  afin  de  les  bien  adioufler  à  leur  poinét  primi- 
it  3  fans  qu'il  y. faille  déformais  autre  chofe  que 
entretien  de  l'huile  d'oliue.  Or  fus  ,  Monfieurle 
R.e61:eur,ie  vous  donne  gain  de  caufe.  Tenons  pour 
3refuppofé  quevoflre  Eglife  demeure  victorieufe, 
;eu  cdmme  vous  diètes  qu'elle  n'aianîais  fait  autre 
'hofe  que  batailler  depuis  qu'elle  eftaumonde,^ 
qu'elle  fortit  toute  armée  pour  cet  eiïeét  de  la  bou- 
:he  du  Dieu  viuant ,  ainfî  que  Pallas  du  cerueau  de 
[■upiter  :  Ouy,ie  vous  donne  gain  de  caufe,  &  croy 
5ue  cela  ne  vous  peut  manquer,  veu  le  poincl  de  ca- 
:holicité  dont  vous  vous  preuaîez  auiourd'huy  cou 
:re  vos  aduerfàires  :  mais  permettez  ie  vous  fuppiie 
:*e{lIaraifon,queiepairemo  pinceau pourvn  quart 
l'heure  fur  vous  autres  gens  de  Dieu ,  qui  vouiez 
leruirde  lumière  à  tout  le  monde ,  Se  n'auez  pas  de 
chandelle  pour  vous  efclairer  en  particulier  :  Qui 
if  oulez  edre  ie  fel  de  la  terre,  de  eftes  d'vne  faueur  J^ 
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fade  que  chacun  en  eft  degoutlé  :  Hé  !  qui  ne  feroie 
dégoutté  de  vos  myfteres ,  fi  Ton  prend  garde  à  vos 
mœurs  &  à  vos  humeurs?  Il  n'eft  hommetantref- 
pedueuxqUi  fe  peuft  empefcher  de  vous  y  donner 
le  coup  de  bec  3  &  ne  me  renuoyez  pas  pour  excule 
valable  à  ce  qu'en  dit  l'Euangile:  car  la  bonne  vie 
&  probité  de  vous  autres ,  eft  en  comparaifon  mil!» 
fois  plus  perfuafiue  que  les  paroles.  Ecquoy  ?  Il'H  le 
fait  vne  desbauche  en  la  parroi(re>eIle  n'eft  pas  bon- 
lîefileCuré  niaizn'yeft,  on  l'appelle  touiiouis  des 
premiers ,  &  à  défaut  de  luy  monlieur  le  vicaite  fera 
preft  (Scdeliberé d'y  Tàtisfaire  àuec  vn  habit  infolenC 
&  des  paroles  fcandaleufes.  Y  a-il  quelque  fille  pal- 
fagere  qui  ait  couru  ia  prétentaine,  Ôc  fe  Toit  protli- 
tuee  iniques  aux  gueux  del'hofpital,  ha  voila  qui 
eft  bon  pour  Milfe  Francéz,  voila  qui  elt  bon  pour 
Miitc  Bernard, ils  n'ont  point  de  mefnageres  qui 
îeur  façent  la  chambre,  faut  leur  enuoyer  lafiip- 
pliante  par  bonne  lettre  d'efchange ,  ô  que  cela  leur 
eft  venu  bien  â  la  main  î  On  ditbienvray,  legii:>ieL' 
cerche  toufiours  les  bons  cha(î'eurs,cammelabalâ^^ 
les  bons  ioiieurs  de  pauîme.  Et  donc^  que  diiés-  , 
vous  à  cela  mes  amis  ?  Ay-ic  gratté  où  il  vous  de-- 
mangeoic?  Vous  ay-  ie  chatQUiiié  en  la  partie  offen-? 
cee?  ^i  tacct  a^probare  yidetur.  Ha!  vous  ne  ref- 
pondez  rien,  il  en  eft  donc  quelque  chofc,  &  bien 

.  bien,que  ie  vous  y  trouue  vne  autre  fois,  ie  protefte 
à  mon  Dieu  que  ie  vous  feray  elfuyer  le  M:jcr€re  tant 
qu'il  fe  pourra  eftendre,  iufqucs  à  Fmdos ,  &  croyez 
que  {\Aj}ergcs  n'y  fiira  point  publié,  ô  de  par  Dieu, 
il  ne  faut  pas  que  les  afnes  mangent  ainfi  le  pain  des 

-  Aiigesî  Meiïïeurs  les  Prélats  qui  eftes  leurs  iuges, 
vous  y  prefterez  voftrc  authorité,  $c  iem'alîeure 
qu'eftant  le  denonciateu-i  de  leurs  deporteiïiencsj 


nous  les  pourrons  aftreindreparcyapresà  vnevie 
plus  fainàe  &  auH-ei  e  ;  Mais  voicy  rencloiieure, 
i'ay  peur  qu'en  parlant  à  eux  l'aye  parlé  à  quelqu viï 
d'entre  vous,  dont  i'inÛrument  mal  accordé  les  aye 
misen  telle  décadence  5  &  qu'en  cefte  pourfuitede 
braguette  ilferoit  à  craindre  qu'ils  priniFént  leurs 
iuges  à  gaiendsjdi/ants  n'auoirnen  faiâ:  qu'à  leur 
imitation  ,  qui  feioit  chofeforc  odieufe  &  grande- 
n>ent  déplorable. 

Sçauez  vous  qu  il  y  a ,  ie  voudrois  bien  /ans  autre 
figure  de  pi  ocesque  tels  profneursfeuilent interdits 
de  ces  charges  pour  toute  leur  vie ,  &  qu'on  admift 
en  leurs  places  tant  de  braues  Efcholiers  qui  font 
efpars  deçà  de  la  à  fe  curer  \qs  dents,  attendans  qu'il 
leur  tombe  quelque  bon  os  en  la  gueuieiEicholiers 
qui  au  premier  iour  fe  rendaient  bons  maiflres ,  & 
dignes  de  faire  valoir  le  Ver  omnia ,  en  expliquant 
baïuement  hs  Euangiles  :  mais  puis  que  îa faute  etx 
çft  faidbe ,  laiiïbrrs  leur  aualer  ce  Calice  aux  condi- 
ftions  prealieguees ,  êc  donnons  fî  bon  ordre  à  la  re- 
"ception  de  ceux  qui  viendront  apres,qu'on  n'en  en* 

nde  plus  de  reproche  :  IVldis  toufioars  tonfioms  des 
•6^"*^«^fS  cjuï  fmjjent  applaudir  les  ^nzes.  Et  que  ie  ne 
voye  plus  aux  Païuis  à^s  Abbayes  &  Euefchez, 
Monlieur  le  Gentilhomme  venir  faire  le  chien  cou- 
chant, &  qnefterimportunément  pour  le  cadet  de 
'a  mail  on  ,  tantoft  l'arc  hiprcuere  de  Tailloux  ,  tan- 
iolllc  Prieuré  de  Chilioc  ,  tantoft  la  Cùrede  l'uy- 
îjcînard,  &  tout  pour  l'amour  de  raifné  ,  qu'il  veuc 
aire  marcher  comme  vn  paon  au  de/Tus  de  fés  vôi- 
iMS,&  luy  reîignerèntierement  its  domaines, fans 
"n  rien  ebrecher^commef'ii  les  cuidoit  perpétuer 
wH  leur  intégrité,  6<:foppQier  paï:  telle  voyeà  la  vi- 
eifficude  des  chofes.  Hé  !  combien  à  mon  de/plaifif 
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hy4é  veii  âux'  plus  grandes  maifonsMë  France  ^le$ 
vns  Cuiiîniersjes  autres  Receueursjesauctesfom- 
meliers,  auolr  des  Abbayes  en  commande ,  Ô<  tenir 
les  bénéfices  de  douze  à  (Quinze  cents  liuresde  reue- 
nvTj  en  Faneur  &  confidence  de  leur  grand  Mortfieur 
ou  de  Madame  chez  qui  ils  font  à  gages,  Icfquels 
pour  la  bienfeanee  du  cliadeau ,  fàquent  tout  pelîe- 
m  elle  en  leurs  c^iïres  &  greniers,  fans  f'aperceuoir 
tant  Tanarice  les  aUeugle,  que  le  bien  dei'Eglifea'la 
merme  vertu  que  la  plume  de  T  Aigle,  qui  mife  auec 
celle  des  autres  oyleaux  la  confume  en  telle  forcé 
auec  le  temps,  qu'elle  dénient  toute  à  rien.  Hé!  fy 
fy,  cela  me  fer  oit  fortii  des  gonds ,  de  dire  que  pour 
vu  beli{lie,qui  n'aura  pas  veu  la  féconde  règle  de^ 
Defpautere,  (5c  qui  fçaura  peut  élire  routiner  le  Z)c- 
minm  pars  hcredttAtis  ^  (M  mettra  vn  Prieuré  ou  vue, 
Cure  en  ladifpofitiqn  de  ces  Mefîieurs,  feufleut  ils. 
\qs  plus  grands  huguenots  du  Diocefe:  Ahlmoilj 
Euefque,  oyez  ce  qu'en  dit  la  Mufe,  I 

KV«  fciîBes  rien ,  cxf  toit^s  ces  bencficcÈ 
Sèment  4  rame  dutdnt  de  yetieficeSy 
Pour  luj  donner  de  Li  mort  le  fiamùedu^ 
Et  la  dcfièndi'cen  l'infernal  tombeau. 
Mais  quoy  ?  cen'eft  point  le  Seigneur  &  le  Gen^iî-| 
homme  feulement  qui  fe  iettent  ainli  àla  grippaillc 
pour  en  auoir  de  tort  &  de  trauers,  leConfeiller, 
ôc  le  Bourgeois  y  font  tellemêt  acoquinez, que  c'efl 
vne  pitié  d'en  parler.   Ont-ils  quelque  enfant  foiii 
gnard  &  qui  foit  lourd  à  la  virée ,  ha  fon  paquet  efl 
tout  dreffé,fatK  fetinoyer  prendre  les  ordres  à  quel- 
que prix  que  ce  foit:  A-il  lefchine  faille  en  voûte; 
ell-il  torti-tôllis,boTgne,boiteuxj&c.  le  fort  en  e{î 
toutiecté,  il  faut'refolnment  le  faire  Preftre,  &  fat 
tacher  au  raftelier  des  frères  plus  ignorans  ^  afin  qui 
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s  parents  en  foientdifEnitiuementdefchargez, 
'cft  faire  proprement  de  ees  pauures  NefcyZjce 
le  font  les  Efcuyers  de  leurs  chenaux  quand  ils 
nt  gaft.ez  :  car  bien  qu'ils  foient  de  bonaage, 
ftuy-cy  pour  eftre  pouiîîfj  l'en  ira  fur  la  ban- 
que quefter  le  bled  &  tourner  les  farines  rl'au- 
qui  eft  efpaulé  fera  condamné  pour  toute  fa 
e  à  tirer  le  miferable  charriot ,  &  cet  autre  qui 
Idur  à  refperon  &retifcomme  le  diable,  oc- 
ipera  la  place  duMalier  qui  fut  ietté  l'autreiour 
avoyrie. 

Pardonnez  mes  amis,  l'y  porté  d'vne  'wï^ç,  paf. 
in  ,  ie  vous  ay  mis  au  rang  èi^%  bedes  cheuali- 
îs  5  ien'eadiray  autre  chofe  pour  le  coup ,  veu 
.beau  norribre  d'efcriuains  3c  prédicateurs  fça- 
tns  qui  reluifent  dcfîa  entre  vous,  &  qui  me 
Intfignede  ferrer  la  bride  tout  court,  autremét 
ae  i'auray  de  la  gaule:  le  fuis  maintenant  voftre 
duocat,6c  veux  plarder  pourlacoaferuation 
i  vos  droids  :  le  veux  que  les  décimes  vous 
tient  retranchées ,  &  que  vous  ayez  main-Ieuee 
yne  bonne  partie  au  moyen  des  Threforiers, 
eceueurs.  Collecteurs  &  chercheurs  de  roga- 
i»ns,  qui  pour  eftre  trop  en  nombre  feront  caf- 
z  de  gages,  5*:  leurs  droids  tauallezd'vnemoi- 
é.  SkyoU^ficiubeOyfH  fro  ratlone  'voluntas^  & 
ay  crier  biforre  contre  ceux  qui  vflirperont  vos 
fntes  &  vos  dixmes,&  leur  fulminer  à  belles 
;ux  mains,  corrime  lupiter  aux  pariures,  lefou- 
:e  des  Anathemes  plus  rengrauez,ie  lescon- 
imnedésà  prefent  comme  deflorsauxexecra- 
ons  plus,  abominables  des  miferables  damnez, 
if  ongles  carnaffieres.du  Vautour  infernal,  &  à 
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le'  roue  efHncelante  de  feu  qui  iamaisne  f'arrefte: 
Ouy^ie  le  dis  encore  du  bon  du  foye^&en  dis  au- 
tancôt'  centfoisplus  à  vous  autres  Romi-pctes, 
b^gafleurs ,  h  dansje  règne  de  Pluton  on  fepeut 
imaginer  des  tourments  plus  fenfîbles,  à  delfauî 
de/quels  nouueau  Peiillus ,  i'hafarderois  volon- 
tiers Us  périls  du  voyage  pour  y  porter  l'inueii- 
rion  des  luplices  noimeâux.  Hé  î  dites  moyjtrai- 
fties,  Sinioniaques,  à  quel  tiltre  voulez  vo«j 
gOHfpiiler  ce  qui  appartient  à  l^glife  de  Die» 
Et  pourquoy  gentil  PreOiolé,  maquignon  de  bé- 
néfices,  pourquoy  viens- tu  troquer  ce  Prieur( 
eilcefitiylàjlînon  pour  gaigner  la  vingtaine  d 
piftoles  ?  Penfes-tu  tromper  ton  maiftre  ôc  t< 
tirer  du  pair  de  ces  braues  marchands ,  fous  Pex< 
CiifQf^ciQufedQ  Permutation  f"  Ce  fontfineire 
Coufues  de  filet  blanc  quecelles-iâ  j  Tuasbeai 
faire ,  VOremus  Se  le  chatemite  mon  amy ,  tun^ 
vaut  pas  mieux  que  lés  iautres ,  ta  pouldre  ei 
nioniile^  Ôz  ta  mèche  dèfcouuerte. 

C'efl:  grand  pitié  ,&  i'oferois  affirmer  que  d 
iept  cents  Abbayes  qui  font  enFrance  des  ordre 
/lundis  Benoift  ^  Auguâin»  des  Cifteaux  ôc  Pre 
monftrets  5  refpirantes  foubs  fîx  vingts  douz 
Archeuefchez  Ôc  Euefchez^  il  n'y  en  a  pas  vu 
feule  quife  puiire*  direputelle  ôc  exempte  de  vc 
mains  facrileges,  pour  n'eftre  tombée  à  fon  toi 
encefte  maudite  vénalité.  Ah, Sire,  donnez 
bon  ordre  ie  vous  fupplie,  ôc  puis  que  le  dot 
Jeius  ndiîs  commande  d'eftre  Us  imitateurs^  fa 
filiez  vous  hardiment  d*yn  bon  gallebotrabo* 
teux  jmoy  d'vne  houcine  de  fept  ans  &  hau- 
pied  5  frappons  de  bric  ôc  de  broc  fur  ces  haf 


opiias ,  cîiafTons  ies  du.  temple  de  par  Dieu  ou  dç 

ar  fa  mere,&  les  fuyuons  battais  iutqu'à  la  pre- 

■jiere  riuiere,  pour  leur  fa,irefaircclQU-clou-ie; 

iac  là  ils  elleignenc  ieur  foif  iafatiabie,  &:  eii 

reonenc  à  îa  deruiere  baaillee. 

Voila  mou  em  aud"iec  à  demy  faide,  ôc  ipi  ha- 

angue  qui  décline  a  la  cwiK:lufion.  Que  le  bo.ii 

omme  face  la  fieune  f'il  veuir,  (Sr^Micliault  iç 

liuedepreSj  cant  qu'il  pourra.  Tay  defchaullç 

z  tiers  de  la  vignt^  c'eft  la  caifon  que  ie  boiae  au 

'aril,ta?id!s qu'ils 7  v'aqusronc  à  leur  tour:  Eç 

outeFois  de  peur  qu'ils  vinirenc  à  l'oublier, le 

ous  /upplieray  encore,  mou  péri:  Sirç  ,  c'eft  va 

olnâ:  de  grande  importance,  qu'il  (oit  iiicerdicl: 

ux  Meneièriers,  ie  dy  aux  Mini(ci:es,&  fuppoLîs 

e  la  prétendue, fur  peine  de  la  h.rrt  (  et]  tant|que 

exercice  de  leur  reiip-ion  foi:  ororo?é  )  de  rece-r 

ou*  en  leurs  Aiy-les  parcyapres ,  aucuns  de  nos 

reilres  ou  M oy nés  defraquez  :  De  ceux,  dy  i:, 

iulemenc  qui  n'ont  rien  de  coailant  que  Iciu; 

icon(l:ance,&  qui  comme  les  corbivaux  de  N  e^.é 

)rtent  de  l'Arche  de  D.:eu  pour  (e  iecter  à  h 

harongrne. 

Voila  la  chandelle  plus  ardente  dcmidciio- 
on;que  ie  vous  prie  plus  qu'hnmbiemcc  d'elbe 
oniideree  :  Eç'changeanc  de  discours,  comiiie  à  - 
Duraer  la  truye  au  loin  ,  .'"^.duife?,  f'ilvou.s  vi^^(t, 
eraualer  queîquç  peu  de  vos  roii.ige:^ ,  h  vous 
lez  enuie  d'opter  à  nos  pauures  laboureur'.  "< 
:tilans  tout  iuiet  de  refrongneuient ,  iS<:  qu'ils 
ailFcnt  difoer  quelquestois  à  la  caucrne  fans 
TJpruncer  leur  eicot  :  Ht  encore,  à  propo^s  de 
tiiferne/ie  ne  puis  iormeiK  aoprouuer  Cm  oy  qui 
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fuisdelamenicle)  les  exaâjions  qui  fy  font,; 
tuiCon  des  huicfc  &  viiigtquatnefmes.   Qupy 
feroic-il  raifonnablc  que  de  noftre  desbau.chi 
vous fiflîezvn  tel  profit/*  Ha!  nenn7,nenny  :  E 
pour  vous  dire  >  ce  font  autant  de  MerandroJ)c 
Se  de  foudres  fur  le  pays  que  ces  parti-zans  enaia 
bleZj  qui  pour  vous  auoir  financé  quelque  fom 
me  notable,  font  priuilegiez  au  partir  de  là  d 
mettre  nos  pauures  hoftes  au  bilFac ,  en  leur  tai 
faut  payer,  non  pas  la  huid;  5c  vingtquatriefm 
partie  de  ce  qu'ils  ont  gaigné  au  débit  de  leur  yi 
mais  bien  le  quart, voke le  tiers  de  ce  qu'ils  e 
peuuent  auoir  retire  pour  tour  ',  o  de  par  le  chat 
fî  vous  fcauiez  comment  cela  femeTna^e,    Le 
pauures  gens  en  preftent  pour  la  moins  la  moitir 
êc  de  ceCtG  moitié  preftee ,  fçacliez  qu'ils  en  per 
dent  les  deux  tierSjCn  tant  que  ceux  qui  emprnr 
tenc,  comme  vous  pouuez  penfcr^ne  fontp* 
gents  de  dix  mille  liuies  de  rente,  qui  puilFent  fî 
tisfaif  e  à  temps  Se  à  heure.  Vous  auez  auiîi  c( 
gloutons  de  gabelleurs  qui  font  tout  plein  d 
yoleries,  outre le^  taxes  ordinaires, par  chiquî 
nés,  procès  Ôc  autres  voyes  illicites,  fous  coulei 
de  vos  denrées  Se  deuoirs  de  l'ancienne  Pancan 
te.  Et  Cl  veux  bien  que  vous  fçachieZjque  iV 
vne  dent  de  laid  ,  6c  veux  vn  mal  de  mort  à  Cf 
fricafïeux  deSigorgnes,  que  fî  l'en  euireeftécre 
l'autre  iour,  nous  euffions  bien  frotté  les  m; 
choires à  deux  d'entr'eux  qm  nous  vindrét  foui 
Ieriurquesaucul,comme  nousdefcendions  p. 
bacteauànodre  Dame  des  Ardilliers.  Ils  voi 
loient  r<^auoir,diroient-iIs5fi  nous  n'auions  poii 
de  fei  en  nos  pochectes^quand  vne  de  nos  pelei 
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ncs  adez  plaifante ,  leur  va  dire  de  boutade,  moi- 
tié figues,  moitié  raifîns  :  Hé  .claquedents ,  vous 
auez  di£t  vray  ^  comme  fî  nous  n'auions  point  de 
ièiau  coin  de  nos  cheminées  pour  fàller  les  be- 
lles comme  vous.  C'eftpour  vous  faire  en ten- 
dre,  mon  petit  L  o  v  ys  debonnaire^que  ce n'efl 
3as  moy  feul  qui  ay  intcreft  en  cecy ,  &  que  fî 
vous  y  mettez  vne  bonne  police  jpïufîeursPen 
"entiront  grandement  obligeîs  à  voflre  Maje- 
fté. 

Hau, Gabriel,  ce  direz-vous,  &  m'eft  aduis  que 
ie  vous  encens  :^  Ta  requefte  eft  vn  peu  bien  ara- 
ble. Tu  me  parles  du  plus  beau  reuenu  de  mes 
coffres ,  tu  prefches  pour  les  autres  &non  pas 
pour  m oy,  qui  fuis  ton  petit  maiftre  Ôc  ton  Roy 
toutnaturel:  Dequoy  entretiendroy-ie  tant  de 
gents  qui  font  à  mes  gages  fi  ie  n'eftois  fouldoyé.^ 
Et  moy-mefme,  voudrois-tu  que  ie  vefquifije 
d'eau  &de  figues  comme  le  fophifte  Anchimois? 
Que  deuiendroit  la  maifon  de  ma  mère  &de  mes 
frères,  qui  dépendent  plias  de  cent  fols  par  iour  ? 
Qaoy  la  chàbreaux  deniers  &  TEfcurie  ?  Qu^oy 
les  Officiers domeftiques^  l'Argenterie? Quoy 
les  menus  affaires ,  les  offrandes  &  les  aumofn es? 
Quoy  les  Gentilshommes  de  ma  maifon  5c  les  . 
Archers  des  Gardes  ?  Quoy  les  SuifTes  &  TArtil- 
lerie?  Quoy  la  Vénerie  &  Fauconnerie?  Quoy 
l'ordinaire  6c  extraordinaire  des  guerres ,  tant 
nauales  que  terreftres  ?  Quoy  les  morte^oayes 
&  les  galères  ?  Quoy  les  baftiments  &  répara- 
tions? Quoy  les  payements  des  Cours  Souue- 
raines  ?  Quoy  l'Ordre  5cles  pentions?  Qupfles 
gages  en  finances,  ôz  ceux  des  Capi^taines  dz^. 

C   iij 


Eaues&  Forefts?  Qu.07  les  voyages  Se  Ambaf- 
fades  ?  Quoy  les  dons,  prefens,  bien- faids,  & 
recompencesf  Qpoy  ^^s  deniers  qu'il  faut:  payer 
par  Ordonnances  ?  Quoy  ceux  qu'il  conuienc 
fournir  cous  lesans  aux  officiers  de  noftreiu (lice 
vniuerfelle ,  de  autres  m-ille  bagatelles  qui  i^l 
payentaux  generalitez?  Oùcuides-tu  mon  bel 
aniy,{î  ie  ne  fuis  aydé  que  ie  pullFe  fabriquer  tant 
de  mitraille  quiceuient  (  félon  l'ancienne  fup- 
putation)  àplus  de  quatorze  millions  j*  Quand 
ieferois  ce  Roy  dp  Phrigye  dont  parlent  vos 
fables,  qui  changeoit  tout  en  or ,  à  peint  y  fçau- 
rois-ie  fuffire.Ha  mon  maillre  vôi\s  saez^aignéi 
"Heffimstis^  Tout  beau  mon  l*rince  ^  ToJt  beau 
noftre  petit  Beniamin,Noll:re  Poupin  fiuora- 
ble,que  Dieu  par  mirai^nous  a  fa fcité, qui  eftes 
en  vertus  (Se  en  grâces  plus  odoreux  &  doré ,  que 
n'efloiten  chenaux  ce  ieunc  Miracle  dont  parle 
ValeriusFiaccus.  ToutbeaUvCncore  vncoup4 
la  pareille ,  car  ie  ne  vous  en  diray  plus  mot ,  tai- 
ses du.  tout  à  vodre  fantafie,  barri- barrall ,  fe 
iâuue  qui  pourra:  Ce  n'ed  plus  à  moy  a  répliquer, 
O-uffî  voy-ie  bien  que  vous  auez  trop  bonne  cau- 
fe  :  Et  fçachez  quelque  délibération  qui  fe  face 
en  vos  Eftats  qu'elle  fera  fuiuie  (ans  hefi ration, 
vSi  c'eftla paix, grâces  en  feront  rendues  à  vous, 
à  Madame  voftre  mère»  à  Meilleurs  les  Princesi 
delà  Couronne, &:  autr'es  de  voClre  Confeil.  Sij 
c'eft  la  guerre  contre  quelquVn  nos  armes  font 
défia  fourbies  :  Vous  feL'eznortr^ieu.^e  Hercule 
^voftremerc  cefte  belle  Se  valeureufeThele- 
fillej,  qui  f  arma  pour  combatre  les  Spartes,  ^ 


3001*  laquelle  les  Arges  entre  les  Dieux  nom- 
jrerenc  Maislefœminin.  Et  plus  n'en  dit  le  de- 
)orant,  ^  à  déclaré  ne  pouuoir  figner.  De  la 
k^alee  de  mifcre,  ce  i)cau  premier  iour  deFaQ 
ïiii  iîx  cens  quinze. 

^  tant  J'en  'V4  le  compagnon , 
Manger  de  h  fouppe  a  lovgnon* 

Bajo  las  mânes  dy  "vojta  mercçl^ 
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